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Le- bonlzeur dans les campagnes. Nouvelfc
ddition ; - confidérablement ‘augmentée. A
Paris, chez Royez, 1 yol. in- 8vo de
3:8 pag. Prix 4 Tiv.-

U1l peat douter que le bonheur fe trouve

-plutdt dans .les campagnes, que. dans
les villes ;-parmi les bons & fimples agri=
culteurs , plutdt ‘que chez les grands & lgs
tiches citadins 2 8i ’on pouvoit adopter
Verreur contraire yla feule leture des Géor-
giques de Virgile , & fur-tout’la fin du fe-
cond livre , fuffiroit pour opérer- une pleine
converfion. Mais pour que le bonheur des
agricoles foit.complet, il faur qu’aux avan-
tages d’une vie active, paifible & falubre,
on joigne ceux de la religion, l1a vraie gar-
dienne de ’innocence & des moeeurs,le fou-
tien des travaux, la confolatrice des ames,
& la grande reffource contre toutes les tri-
bulations de cette vie. Vérité que 'auteur
a profondément fentie, & qu’il exprime avee
feu dés-le premier chapitre qui a pour titre :
De la religion & des évéques. Cleft dans
-cette vue qu’il fait voir combien il eft im-
portant de ne:-confier le miniftere apoftoli=
que gqu’a des hommes qui, par leur fagefle,
leurs meears , leurs vertus, faflent aimer &
refpeter la religion dont ils font les interpré-
tes, dont ils font chargés de difiribner &
de faire gotiter les dons ineftimables. Aprés
quoi il ajoute : ,, Si le crédit, la protee-
4 tion ,. ’intrigue font les évéques, des
5 pafteurs fans follicitude verront bientét
4y {e diffiper leur troupeau; & le troupeau,



